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Vendredi, Netflix
s'est ouvert en trois clics

"- . > \

On ne pourra pas faire le
grief à Netflix de ne pas
avoir le sens de la mise

, en scène. Vendredi à
minuit, elle a mis en li-

gne son catalogue pour la Belgique,
exactement comme elle l'avait fait
uhe semaine auparavant enFrance.
Résultat: avant même sa présenta-
tion officielle, vendredi, chacUn
avait pu découvrir le site et se faire
une idée de son offre en Belgique.

Comme l'Allemagne, l'Autriche,
la France, le Luxembourg et la
Suisse, la Belgique dispose désor~
mais d'un accès dirC<.tau géant de
la vidéo légale par Internet, une of-
fre qui "se veut complémentaire" dè
celle des chaînes classiques.

Qui? Sans surprise, le catalogue
fait la part belle aux cinéphiles et
sériephiles avertis, à savoir des
amateurs qui souhaiteraient com-
bler leurs lacunes ou approfondir
leurs connaissances par genre, par
thématique ou par 'auteur. '

Grâce à l'algorithme très perfor-
mànt développé par la société cali-
fornienne, les recherches SOntfaci-
litées et guidées. Au fur et à mesure
des consultations, le service retient
vos préférences et vous suggère des
~uvres en fonction de vos goûts
supposés. Un, seul comp~e permet
de créer plusieurs profils d'utilisa-
teurs afm que chacun retrouve faci-
lement sesprogranunes préférés.

Combien? Pom une offre de
base à coût réduit (à partir de
7,99€ par mois), il est possible de
s'immergeid~ un catalogue d'un
bon millier de titres qui sera étoffé
au rd du temps. Il existe trois offres
d'abonnements différents qui va-
rient eri fonction du nombre
d'écrans connectés en simultané et

de la défmition de l'image choisie.
,Tousles détails sont disponibles sur
www.netflix.be.

Comment? L'abonné accède à
ces programme~ vidéQvia ordina-
teur, tablette, smartphone, console
de jeux ou TVconnectée.

Quoi? En plus d'uu vaste éven-
tail de filins, 1originalité de Netflix
se situe au rayon séries. On y re-
trouve "Orange is the new black", la
série tragicomique centrée Sl)l'une
prison pour femmes et la série
d'épouvante "Hemlock Grove",
deux de ses créations originales les
plus courues. Mais ni "House of
cards" (sous-titrée en français) ni
"Lilyhammer" n'y figurent puis-
qu'elles ont toutes les deux été
vendues à des chaînes disponibles
en Belgique,en l'occurrence: BeTV,
la RTBFet Arte. En revanche, il sera
possible de découvrir "Fargo",la sé-
rie inspirœ du fIlm des frères Coen
ou "Penny Dreadful" thriller horri-
fique ancré au XIX'siècle.

Au rayon rattrapage, notons en-
core "Breaking Bad", "Dexter,"
"pretty Little Liars","Sons of Anar-
chy", "suits" mais aussi les excel-
lentes séries britanniques "Sher-
lock" et "Broadchurch" et la cana-
dienne "Orphan Black". Enfin, de
nombreuses nouveautés en déve-
loppement pol,ll' 2015 viendront
étoffer ce catalogue: "Marco Polo",
"SenseS", "Oaredevil" et "Narcos".

Au-delà de l'offre cinéma et séries,
'Netflixpropose des doctUllentaires,
des one-man-show et qes program-
mes pour enfants comme "LesSch-
troumpfs" ou "Lesaventures de Tin-
tin". Mais là aussi les films les plus
récents datent 'de 2010, à UI).eexcep-
tion près..."Leloup de WallStreet".

K.T.

Épinglé

"Hollse of Cards" en VO
Pied de nez? Vendue à des chaînes
disponibles en Belgique (BeTV et la. ,
RTBF), la série "l:Iouse of Ca'rds" ne
figure pas dans le catalogue
francophone de Netflix. En re,vanche,
aucune <;haîne n'a acquis les droits en
Flandre. "Par conséquent, il est tout à
fait possible de créer plusieurs profils
sur un seul et même compte dans
plusieurs langues, y compris en
néerlandais, admet le responsable des
contenus, Ted Sarandos (photo). Vous
pouvez donc accéder au catalogue
flamand que vous soyez en Flandre, en
Wallonie ou à Bruxelles car le service'
n'est pas géolocalisé. La série ne sera
pas disponible en français mais en

anglais1 avec des
sous-titres
flamands Ou
anglais."

Sont également
concernées: les
séries
"Homeland" et
"Under the
Dome". "Pour

, nous, ça ne pose
aucun problème, indiqué Olivier
Ninforge, responsable de la
communication chez BeTV. Les saisons
actuellement disponibles sur Netflix ont
déjà été diffusées sur nos chaînes il y (1
des mois et les prochaines saisons
exclusives de ces séries seront toujours
diffusées chez nous. Elles '
n'apparaîtront pas dans le catalQgue
belge de Netf[ix, qu'il soit flamand ou
francophone. Dans notre cas, les -
fenêtres dediffusion sont donc
respec.tées. En revanche, ça risque
clairement de poser problème à la RrBF
ou RTLs'ils n'ont pas encore diffus~ les
saisons enquestion." Au.M.
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Reed Hastings:.
"La Belgique était une extension facile"

• • •• ': < \,
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.. Entretien
,Laurent Lambrecht et Aurélie Moreau

• > : .J.

Hier, dans le c,;ldre léché de l'hôtel
Amigo à BruXelles,le CEOde Net-

,flix, ReedHastings, a reçu l'en-
semble de la presse belge. fi évoque la
~articul<lrité du marché belge, l'excep-
tI?n cultl}re~e, la chronologie des mé-
dias, le,demenagement de son siège so-
cial aux pays-Bas.

,Vousf~ites beaucoup d'efforts pour ménager
le~ susceptibilités, en France notamment où
VQUSallei produire la série "Marseille". Ce
ne se!a pas,lùas en Bej~que. Pourquoi?
Ce p es~~~s ;me ~uestlOnde ménager les
susceptlpilites maISune question de taille
de ,marché. La France est un grand mar-
che: donc nou~ avon~ commencé par là.
MaiSnous avons aUSSides produdions en
Col~mbie, au. Mexique, en Norvège: En
Belgique,ça Viendra peut-être dans le fu-
tur.

Pourquoi Netflix a-t-il d~cidé d'investir un
marçhé aussi petit et fragmenté que la Belgi-
que?
Nous voulons être présents dans le
monde entier: Nous nous Sommes lancés
aux ~ays-Bas, il y a un an, et ça a été un
su~c~s. Nous nous sommes également
lances en France.LaBelgiqueétait une ex-
tension facile avec tout le contenu néer-
landais pour la partie flamande et tout le
,contenu français pour la paItie wallonne.

Aux EtatS-Unis, la consommation de Netflix
occupe jusqu'à 30% de la bande passante.
Vousavez donc conclu des accords avec Corn;
cast et Verizon. Prévoyéz-vous de signer de
tels accords en Belgique pour booster votre
trafic? '
Nous sOlUillesouverts à travailler avecdes
opérateurs partout dans le monde. Nous
voulons,tous les deux fournir une bonne
expélience à nos clients. Siun utilisateur
sou~clit à un abonnement à 50 Mbps (mé-
gabIt par seconde) chez re1enet il s'attend
à recevoir 50 Mbps. Nous de~ons donc
travailler ensemble pour être efficaces.
Mais Netflix est le plus grand supporter
de la neutralité du Web. On veut que le
Web soit ouvert à tout le monde. On ne
veut lien de particulier pour Netflix.Dans
le cas de Comçast, c'est eux qui limitaient
notre vitesse. Ilsont simplement arrêté de
nous brider. Il n'était pas' question de
nous booster au détIiment d'autres ac-
tèurs. C'est là que se situ~it le·combat.

L'exception cultùrelle n'est pas seuleinènt
une particularité française .. Les acteurs du
secteur en Belgique ont aussi l'obligation
d'investir dans la création. Est-ilquestion d'y
participer? ' .
Nous suivons les lois en vigueur au sein de
l'Union ~uropéenne mais pas les régle-
mentations spécifiques à chaque pays. En
revanche, nous investissons dansdes con-
tenus oliginaux même si nous n'avons
pas l'intention de le faire pour l'instant en
Belgique. NQusvoulons être en harmonie

avèc l'exception" culturelle à notre ma-
nière, en investissant dans des contenus
locaux et en exportant les ptoductiçms
belges.Nous sommes le plus gros exporta-
teur de contenus européens, de films
français et de sélies françaises, partout
dans le monde, aux Etats-l)nis, llUCa-
nada ...Netflix ne peut pas
être meilleur sur le marché
local que les concurrents
locaux. Mais Netflix peut
être meilleur sur le marché
des contenus mondiaux et
de qualité.
Netflix a fait ('objet de beau-
coup de critiques après le
déménagement de son siège
social aux Pays-Bas. Le sec-
teur audiovisuel considère
que c'est de.la concurrence
déloyale ..•
Internet est transnational
et toutes les compagnies
liées à l'Internet doivent
faire avec.Lasolution c'est
d'avoir un secl ~iège;ocial
en un seul et même lieu.
Ce n'est pas logique d'avoir
vingt sièges sociaux à tra-
vers le monde. Et même si nous sommes à
Amsterdam, nous sommes soumis aux
lois en vigueur au sein de l'Union euro-
péenne, y c01l1pnsfiscales,mais n~u's ne
nous~mmes jarnaisplaints de ces lois.
Nous nous adaptons. ,; ,

, ~

la :chronologie des m~dias e~ vigueur en Bel·
gique vous oblige à diffuser des films ùnl·
quement vingt-huit mois aprês leur sortie en
salle., C'est unprin~ipe que V\lus comptez
respecter? . '"
Au.~e loi ~e consacre la ~hrohologie des
mooias en Vigueuren Belgique,contraire- ,

. ' ment à la France. '

,
Non,mais il exist~ uri "gent~
leinen's àgreement"... • ,
Dans beaucoup de mar-
chés, il y a effedivement
Qifférentesfenêtres de dif-
fusjon'mais c'est toujours
flexible. Il est donc tout à
fait possibk d'obtenir des
nouveaux films ici en Bel-
gique. Je ne crois pas que
nous devons "limiter les
clients dans leur choix
~mme c'est aduellement
le cas aveccette chronolo-
gie des médias. Nous ne
sommes pas de grands
supporters de ce plincipe.

Quelle part de marché vi-
sez-vous en Belgique pour
devenir rentable?

Généralement, ça prend entre. trois et
cinq ans pOurdevenir rentable. çà dépend
des pays. Nous visons un tiers des foyers.

Commeaux Etats-Unis...
AUxEtats-Unis, ça a plis sept ans pour at-

teindre ce tiers..Donc on atteindra probac

blement ce chiffre dans cinq à dix ans en
Belgique. Mais il faut comprendre que
Netflix est un service complémentaire.
Les gens pensent que le temps passé de-
vant la télé ou laVOD va dimInuer. Volts
'nepouvez tout simplement pas ànnuler la
télé pu le câble. Même aux Etats-Unis; où
n,?s abonnés n'ont cessé d'augmenter, le
cable et le satellite'ont gagné de nouvelles
parts de marché. HBO et les chaînes
payantes également.

Vous ~ffrez beaucoup de séries et de ~ocu-
mentaltes et très peu de films. Est-i1question
d'investir le SPO{t, l'info et le' divertisse-
ment?
Non, nous sommes vraiment' concentrés
sur les sélies, les fIlms et les émissions de
télévision. Divertissement et relaxation
sont les deux axes sur lesquels on veut dé-
velopper nos marques. ' .

Vous êtes actuellement en négociation avec
Belgacom pour proposer votre céltalogue sur
leur décodeur en exclusivité? .'
Oui.,Notre but, c'est que le catalogue de
Netflix soit dispol).ible sur un seul et
même appareil qu'est le décodeur. Cela
peimettrait au client de passer de la télé
linéaire à notre catalogue. Ce serait plus
agréable pour de nombl:eux clients. 1
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